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Présence québécoise à Cuba 
Deux équipes québécoises assurent actuellement une présence culturelle à Cuba, 

l'une dirigée par Evelyne Tran et l'autre par Louise Savoie. 

par Astrid Berrier 

E
n accord avec L'AQPF, le 
groupe de travail d'Evelyne 
Tran, créé depuis 1996, col­
labore avec le Département 

de français de la Faculté des langues 
étrangères de l'Université de La Havane, 
en particulier avec Eric Fernandez 
Hernandez, directeur du département. 
Le groupe dirigé par Louise Savoie a 
lancé son projet, sous l'égide de la CAN, 
Commission Amérique du Nord, sous-
organisation de la FIFP, en 1993, grâce 
à la collaboration de Felino Martinez, 
coordonnateur de français à l'École des 
Hautes Études de Tourisme et d'Hôtel­
lerie. Il faut bien faire de la concurrence 
aux Français. 

Raisons de leur création 
Les deux équipes se sont créés pour faire 
face aux besoins des collègues cubains 
qui manquent « de matériel spécialisé 
tels que les dictionnaires, les grammai­
res, les livres de littérature québécoise », 
confie Eric Fernandez Hernandez à 
Evelyne Tran, et même « d'encre pour 
les photocopieuses ». Par solidarité pro­
fessionnelle, et parce que l'éducation 
est une priorité du gouvernement cu­
bain, on peut et on doit, selon Evelyne 
Tran, développer des collaborations 
Nord-Sud. D'ailleurs, une des premiè­
res initiatives de l'équipe de Louise Sa­
voie qui avait établi avec ses collègues 
cubains un plan d'action — échanges 
et informations — avait été de battre le 
rappel chez les principales associations 
québécoises et canadiennes pour qu'el­
les fassent don de revues spécialisées au 
groupe de Felino Martinez. Ce qui a 
donné un envoi de 135 exemplaires de 
revues scientifiques qui sera prolongé 
cette année par un autre envoi de ma­
nuels didactiques. 

Description des projets 
Le projet d'Evelyne Tran et de trois 
professeurs d'origine québécoise 

trouve sa place dans les programmes 
cubains dont une partie est consacrée 
à la francophonie. Il s'adresse à la fois 
aux professeurs et aux étudiants. Il 
permet, par exemple, le contact direct 
avec des francophones pour les étu­
diants cubains qui en ont besoin, étant 
donné le nombre croissant de Québé­
cois qui passent leurs vacances à Cuba, 
et pour lesquels ils seront guides tou­
ristiques. En effet, le projet permet 
d'assurer la diffusion de la littérature, 
de l'histoire, et de la chanson québé­
coise par des exposés des professeurs 
québécois et des ateliers de conversa­
tion avec les élèves cubains. « Il porte 
sur les réalités de la vie quotidienne 
au Québec : les fêtes, les sports d'hi­
ver, le Carnaval de Québec, la cabane 
à sucre, etc. » selon Evelyne Tran. 

Le groupe de travail de Louise Savoie 
s'occupe spécifiquement du français 
langue seconde à Cuba. Il a trois objec­
tifs : 
1. inventorier les besoins d'informa­

tions en didactique du français lan­
gue étrangère (FLE) ; 

2. organiser un réseau de distribution 
des revues spécialisées dans le do­
maine. Un questionnaire a permis 
de cibler les besoins spécifiques des 
Cubains ; 

3. développer les liens avec la Faculté 
des langues étrangères de La Ha­
vane pour partager les ressources et 
les compétences en FLE. Par ailleurs, 
un nouveau programme de forma­
tion en FLE pour agents de tourisme 
cubains venant d'être mis sur pied, 
Felino Martinez souhaitait forte­
ment une collaboration et une par­
ticipation du Québec à son élabo­
ration. Il est donc venu au Québec 
et a pu exposer le projet lors d'un 
atelier au dernier congrès de l'AQPF. 
Souligons enfin que le projet de Ma­
dame Tran a également été présenté 
lors de ce même congrès. 

Les prolongements 
La dernière partie du plan d'action du 
groupe de travail de Louise Savoie sera 
donc consacrée à la rédaction d'un mo­
dule de 20 à 30 pages d'activités, partie 
d'un travail déjà en cours avec le Crapel 
de Nancy, en France. Le module contien­
dra des documents authentiques (sono­
res et autres) sur la vision d'un touriste 
français (et québécois) moyen sur ce que 
doit être un guide touristique, sur les ta­
bous conversationnels à la plage, au bar, 
dans un bus avec un guide, etc. Pendant 
son séjour, Felino Martinez a également 
participé à plusieurs réunions de travail, 
exprimant son désir de constituer un cor­
pus de documents oraux et écrits de 
même nature que ceux des modules-ty­
pes déjà conçus. 

Les prolongements se feront aussi 
dans le cas du groupe d'Evelyne Tran qui 
a constaté la grande détermination des 
professeurs cubains. En effet, ceux-ci sont 
extrêmement persévérants et réussissent 
à travailler dans des conditions très diffi­
ciles. Ils souhaitent également continuer 
ce type de collaboration, et « intégrer en­
core davantage l'apport des professeurs 
québécois au travail des professeurs cu­
bains ». Evelyne a également constaté la 
grande maîtrise du français des élèves. Les 
contacts authentiques avec des Québé­
cois leur permettent de développer leur 
confiance en eux et de stimuler leur ap­
prentissage. Ces éléments, auquel s'ajoute 
l'accueil chaleureux qui a été réservé aux 
professeurs québécois, encouragent for­
tement l'équipe à poursuivre les relations 
professionnelles entre l'AQPF et le dépar­
tement de français de La Havane. 

Ces collaborations Nord-Sud consti­
tuent donc un apport réciproque enri­
chissant pour les deux communautés, 
chacune apportant de nouvelles idées et 
de nouveaux matériaux de référence, per­
mettant ainsi d'améliorer le savoir-faire 
de chacune, d'augmenter ses connaissan­
ces et de s'ouvrir sur le monde. 
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